
Les idées des Lumières remettent en cause la 
monarchie absolue : 
Cette leçon présente le mouvement des Lumières qui nait en Europe au XVIIIe siècle. Ce courant
d’idées,  porté  par  des  hommes  éclairés  qui  veulent  diffuser  le  savoir  et  répandre  leurs  idées
humanistes, offre un terreau fertile au mouvement révolutionnaire.

Une remise en cause de la monarchie absolue
En France,  au XVIIIe siècle,  apparaissent  des idées nouvelles qui  vont  se répandre dans toute
l’Europe. Elles viennent de penseurs appelés les philosophes des Lumières. Au sens figuré, le mot «
lumière » désigne « ce qui  éclaire l’esprit  ».  Ces penseurs s’efforcent  de réfléchir  aux grands
problèmes sociaux, politiques et religieux de leur temps en se réfèrant à la raison pour penser et
agir. Leur libre-pensée s’oppose à l’autorité royale, qui pose que le souverain est de « droit divin »
et que sa seule naissance justifie son pouvoir absolu, mais aussi à l’Église et à sa vision du monde
qui  ne  souffre  aucune  remise  en  cause.  Or  les  scientifiques  et  philosophes  qui  forment  le
mouvement des Lumières ont au contraire pour objectifs la recherche de la vérité, la mise en avant
de la démarche scientifique qui repose sur le doute et l’émission d’hypothèses, l’affirmation de la
liberté d’opinion, la nécessité que les gouvernants soient légitimés par le peuple, etc.

L’ Encyclopédie : le savoir pour éclairer le peuple
L’ Encyclopédie, de son nom complet Encyclopédie ou Dictionnaire raisonné des sciences, des arts
et des métiers est un dictionnaire contenant 17 volumes de texte et 11 volumes de planches dans
lequel  les  connaissances sont  organisées par  grands thèmes,  avec un système de renvois  entre
articles offrant une compréhension transversale des savoirs. À l’initiative de ce projet se trouve le
libraire  Le  Breton  qui,  en  1745,  confie  le  travail  à  deux  esprits  des  Lumières  :  l’écrivain  et
philosophe Denis Diderot (1713-1784) et le mathématicien Jean Le Rond d’Alembert (1717-1783).
On  estime  à  200  le  nombre  de  contributeurs  ayant  participé  à  la  rédaction  de  cette  oeuvre
imposante. De nombreux domaines sont abordés : des mathématiques à la géographie en passant par
les  sciences  naturelles,  la  physique,  la  médecine,  le  droit  ou  encore  les  techniques  militaires.
L’ Encyclopédie ne se borne pas à recenser les connaissances, elle met en valeur les limites et les
erreurs de la société d’Ancien Régime et se veut une arme intellectuelle contre le pouvoir absolu,
les préjugés, le fanatisme. Cependant, la lutte doit se faire sur le terrain de l’éducation et de l’accès
au  savoir.  En  ce  sens,  l’ouvrage  n’est  pas  un  manifeste  politique  qui  appelle  à  renverser
ouvertement le régime. La critique non formulée est tout de même très présente car dès 1752, sous
la pression des jésuites, le Conseil d’État interdit de vendre, d’acheter ou de détenir L’Encyclopédie.
Tout au long de la publication, les pressions sont multiples, obligeant les auteurs à poursuivre leur
travail clandestinement. L’Encyclopédie est enfin achevée en 1772, dans l’adversité.

Corrections de la fiche d'activité correspondante "Les idées des Lumières 
remettent en cause la monarchie absolue : 
Ex. 1 : 1. Que tous les hommes sont égaux ; 2. À la division de la société en trois ordres ; 3. Il
évoque l’égalité devant la naissance comme dans la mort. 

Ex. 2 : 1. Car le roi absolu de droit divin prétend tenir son pouvoir de Dieu, dont il se proclame le
représentant ; 2. Il lui faut tenir son pouvoir du consentement de la nation, autrement dit par le vote.


